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Le mot du Président… 
Le calme avant la tempête ? Jamais ! C’est ainsi que 
l’on peut résumer l’an 2022. En raison du conflit con-
damnable en Ukraine – je n’aurais jamais imaginé que 
ma génération vive une telle expérience – le monde a 
changé définitivement. Pour la chaîne de création de 
plus-value Viande, les changements se manifestent 
par l’explosion des coûts, surtout ceux de l’énergie et 
du fourrage. Notamment le fait que la chaîne de 
création de plus-value ne réussit pas à répercuter ces 
coûts supplémentaires en aval sur les consommate-
urs et consommatrices préoccupe le Syndicat. En 
outre, le commerce de bétail est de plus en plus 
confronté à de nouvelles exigences dans le domaine 
du bien-être animal et de la santé animale. Dans ce 
domaine, le consommateur final n’est pas non plus 
disposé à payer le prix, bien qu’il exige lui-même des 
standards de production et environnementaux plus 
élevés. Si l’on considère les marges commerciales, il 
s’avère qu’au cours des 10 dernières années, le 
commerce de bétail a perdu quelque 20 pour cent de 
la marge en raison des coûts et des prestations de 
service supplémentaires, sans que ces coûts aient été 
compensés sur le marché. Le commerce était obligé 
d’investir ces coûts supplémentaires pour être en 
mesure de fournir des vivres. Le citron ne peut plus 
donner de jus! Les producteurs et les transformateurs 
ont à leur tour des coûts supplémentaires. 
Il est grand temps que les producteurs, le commerce 
et les transformateurs se réunissent dans le but de 
répercuter ces coûts supplémentaires considérables 
en aval – c’est-à-dire sur les consommateurs et les 
consommatrices. Une répercussion en amont n’entre 
pas en ligne de compte. En effet, nous ne pouvons 
pratiquer le commerce de bétail que si nous avons 
des agriculteurs et les acheteurs qui contribuent avec 
passion et motivation au bon fonctionnement de 
l’industrie alimentaire.  
 
Vers la fin de l’année sous revue, en raison d’une 
nette surproduction, la situation sur le marché des 
porcs était désastreuse et exigait des mesures 
drastiques (emmagasinage, exportations), pour 
éviter des cas de contravention à la protection des 
animaux dans les porcheries pendant les jours de fête 
en décembre. Je suis conscient que notamment avec 
les exportations de demi-carcasses, financées par les 
acteurs du droit privé, le commerce de bétail, mais 
aussi les producteurs et les transformateurs sont 
fortement sollicités. Ces mesures d’allègement du 

marché me montrent cependant aussi à quel point il 
est important que nous, en tant qu’acteurs de 
l’économie alimentaire, nous parlons d’une seule 
voix. Par ailleurs, je me suis rendu compte des 
conséquences attendues et inattendues d’une inter-
vention artificielle dans les marchés. Je tiens à 
remercier ici tous ceux qui se sont engagés en faveur 
des mesures d’allègement du marché. Je remercie 
tout particulièrement la GVFI AG, Bâle, qui a assuré le 
suivi de l’exportation des demi-carcasses au niveau 
logistique. Il s’est en outre avéré que dans les pé-
riodes de surproduction, la répercussion en aval des 
importants coûts supplémentaires est irréaliste. 
Pendant l’année sous revue, il y avait cependant aussi 
des événements réjouissants : le rejet de l’initiative 
contre l’élevage intensif par 63 pour cent de voix, les 
plus récentes décisions du parlement concernant la 
PA22+, la trajectoire de réduction « Nutriments », la 
trajectoire d’extension «Bien-être animal» et la 
trajectoire de réduction «Émissions de gaz à effet de 
serre» me rendent confiants qu’on arrivera enfin à un 
équilibre responsable entre la production, le climat et 
la durabilité. Toutefois, l’ensemble du secteur 
professionnel sera sollicité pour trouver des solutions 
réalisables et judicieuses. 
 
Dans mon discours introductif, je n’aimerais pas 
omettre d’exprimer ma reconnaissance : je remercie 
le comité directeur, notamment le vice-président 
Thomas Achermann, mais aussi Walter Arnold pour le 
grand engagement dans l’administration de 
Proviande. J’aimerais également exprimer ma 
reconnaissance au comité et à notre gérant, Peter 
Bosshard, à Sévérine Naef et à Andrea Danuser, qui 
s’engagent en tout temps en faveur de notre 
Syndicat. J’adresse ma gratitude également à Markus 
Jenni, qui gère la formation et la formation continue 
avec beaucoup de clairvoyance. Je remercie les 
organisations de production et leurs représentants, 
ainsi que les acheteurs, pour leur collaboration tout 
au long de l’année sous revue, je les remercie de leur 
compréhension pour les préoccupations du com-
merce de bétail. Les administrations nationales et 
cantonales méritent elles aussi notre reconnaissance 
pour leurs services en faveur du commerce de bétail 
privé. J’exprime ma reconnaissance surtout à tous les 
marchands de bétail qui soutiennent activement le 
Syndicat et contribuent à sa gestion. 
 
 

Stetten, en janvier 2023; Otto Humbel 
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1. Les marchés en 2022 

1.1 Sécheresse et chaleur 
En Suisse l’année sous revue était marquée par des 
températures particulièrement élevées: le printemps 
se situe à la 4e position des printemps les plus 
cléments. La pluie se faisait rare, et l’été s’avérait être 
le 2e le plus chaud depuis le début des relevés en 
1864. En été, les périodes de chaleur extrême se 
succédaient, donc un sérieux manque de pluie. 
L’agriculture était fortement sollicitée.  Bien que la 
pluie soit finalement arrivée, les valeurs en automne 
se situaient également au-dessus de la moyenne. 

1.2 Stabilisation des cheptels de bovins  
Comme le montre le graphique 1, les cheptels de 
bovins se sont stabilisés à un niveau bas. En décembre 
2022, 1'545’347 bovins étaient enregistrés sur la 
Banque de données du trafic des animaux (BDTA), 
dont 536'347 vaches laitières et 141'832 vaches 
mères. 

Graphique 1: Evolution des cheptels de bovins 

 
Source: Statistique des animaux Identitas  

1.3 Moins de lait et moins de fromage 
Cette année, les producteurs et productrices de lait 
fourniront légèrement moins de lait que l’année 
dernière. Ainsi, jusqu’en décembre, la production de 
lait se situait à 3,253 millions de tonnes – 3,003 
millions de tonnes de lait issus de production 
conventionnelle et 249’882 tonnes de lait bio. Ainsi, 
en 2022, la production de lait totale est de 1 pour cent 
inférieur par rapport à l’année précédente. Cette 
production inférieure s’explique – notamment durant 
le premier trimestre – en premier lieu par la qualité 
de fourrage inférieure à la moyenne ; par ailleurs, le 
cheptel de vaches laitières a une nouvelle fois 
diminué. La production de fromage a diminué de 2.3 
pour cent – notamment l’exportation des fromages 
du type Premium souffre de la situation économique 
globale, marquée par un important renchérissement. 
A l’instar des années 2020 et 2021, la production 

suisse de beurre est toujours très basse. Jusqu’au 
milieu de l’année, la production était d’environ 16 
pour cent inférieure à l’année précédente, mais a 
augmenté dès le mois d’août. Jusqu’en octobre, les 
producteurs de beurre fournissaient près de 30'000 
tonnes de beurre, 8,9 pour cent de moins que l’année 
précédente ; par rapport à 2019, la réduction s’élève 
même à 13,7 pour cent. Lors de sa séance du 16 
novembre, le comité de l’interprofession du lait (IP 
lait) a décidé d’augmenter le prix indicatif du lait A de 
78 à 81 centimes/kg. Cette hausse est valable jusqu’à 
fin juin 2023. 

1.4 Poursuite du pic historique des vaches  
Le prix pour les 
vaches s’est stabilisé 
en 2021 à un niveau 
très élevé, les prix les 
plus élevés ayant été 
de CHF 9.60 / kg 
poids à l’abattage. 
Une vache T3 a 

permis de gagner en moyenne CHF 9.45, ce qui 
correspond à une hausse de 5 pour cent par rapport 
à 2021. Début août (sécheresse) et mi-décembre 
(ressources personnelles limitées en raison du grand 
nombre d’abattages de porcs), l’offre était 
excédentaire pendant une courte période, et le prix a 
diminué à CHF 9.20. La demande d’importation de 
carcasses d’animaux de transformation s’élevait à 
11’175 tonnes, alors que l’année précédente 
c’étaient 12'350 tonnes. A cela s’ajoutaient 1’005 
tonnes de viande à saucisses (année précédente 
2'450 t) et 815 tonnes de cuisseaux de bœuf (année 
précédente 830 t). 

Graphique 2: Evolution des abattages de vaches 

 
Source: Données de Proviande, Berne 
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Graphique 3: Prix VK - Influence des importations  

 
Source: Données de Proviande, Berne 

1.5 Persistance de la demande de viande de 
bœuf  
Le marché de la viande d’étale s’est développé de 
manière réjouissante au cours de l’année sous revue. 
Au total, 249’492 animaux d’étal (RG, MT, OB) ont été 
abattus, ce qui correspond à une diminution de 1 
pour cent par rapport à l’année précédente. En 2022, 
un taurillon T3 a permis de gagner en moyenne 
CHF 10.42 / kg poids abattu, ce qui correspond à une 
augmentation de 2.4 pour cent par rapport à l’année 
précédente. Les animaux d’étal profitent de l’offre 
limitée de vaches. Par ailleurs, la viande de bœuf 
suisse se réjouit d’une très bonne réputation. Les 
déblocages d’importation pour les aloyaux se 
situaient à 6'050 tonnes, alors que l’année 
précédente c’étaient 5'975 tonnes. Les poids à 
l’abattage MT restent stables à 301.2 kg. 

Graphique 4: Evolution des abattages de taurillons 

 
Source: Données de Proviande, Berne 

1.6 Diminution de la production de viande de 
veaux  
Depuis la suppression des mesures de protection 
contre le coronavirus en mars 2022, la demande de 
viande de veaux a augmenté, notamment de la part 
de la gastronomie. Ainsi, aucun emmagasinage n’était 
nécessaire. Le prix le plus élevé de CHF 17.30 a été 
atteint entre mi-novembre et mi-décembre. Le prix 
moyen KV T3 était de 15.89, donc 6 pour cent 

supérieur à 2021. Au total, par rapport à l’année 
précédente, les abattages ont diminué de 1.3 pour 
cent, ce qui incite à la réflexion. Comparée à 2019, la 
production de viande de veaux a diminué de 12,5 
pour cent! En raison du manque de rentabilité au 
cours des dernières années, notamment l’engraisse-
ment de veau d’entreprises paysannes a diminué. 

Graphique 5: Evolution des abattages de KV 

 
Source: Données de Proviande, Berne 

1.7 Fixation des prix des veaux maigres 
Pendant l’année sous revue, le groupe engraisseurs/ 
commerce a une nouvelle fois publié les prix réalisés, 
en indiquant les tendances pour la semaine suivante. 
Malheureusement, plusieurs tentatives de discuter 
avec les entreprises de naissance ont échoué. Ainsi, 
deux prix différents de veaux maigres ont été publiés 
en 2022. Après seulement une année, un terme a été 
mis aux ventes aux enchères dans le canton de Berne. 
On a constaté que les veaux maigres arrivent sur les 
marchés plus tôt, en automne en grand nombre. En 
raison du prix du lait supérieur, les producteurs de lait 
ont vendu plus de veaux maigres qu’ils n’ont 
engraissé eux-mêmes. Le prix commercial se situait 
pendant toute l’année à quelque 80 centimes au-
dessous de celui de 2021. Le prix AA le plus élevé se 
situait à 12.10 (2021: 13.40), celui pour veaux maigres 
A à 5.60 (2021 6.90). 

Graphique 6: Prix moyen départ de l’entreprise de 
naissance et prix excessifs  

 
Source: Analyses internes du SSMB 
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1.8 Conséquences massives du cycle de 
production de porcs  

Pendant la pandé-
mie du coronavirus, 
la consommation de 
viande de porc a 
augmenté et la pro-
duction a été pous-
sée. Après le retour à 
la normale, l’offre 

s’est avérée trop grande, avec pour conséquence une 
chute des prix jamais vue dès le milieu de l’année. Le 
marché n’était pas capable d’absorber la cumulation 
du cycle de production de porcs et la baisse de la 
vente de viande de porc par rapport à 2021. La 
situation du marché désastreuse a déclenché une 
discussion sur les marges auprès du commerce de 
détail et « Monsieur prix » est intervenu (voir égale-
ment point 1.12). Le prix des producteurs a diminué 
de 35 pour cent, les prix dans les magasins de 
seulement 12! Le revenu moyen pour un porc 
d’engraissement QM se situait en 2022 à CHF 3.38 par 
kg poids abattu (année précédente: 3.94). Les porcs 
d’engraissement IP valaient en moyenne CHF 3.69 par 
kg poids abattu, celui d’un jager de 20 kg CHF 4.14 par 
kg poids vivant (année précédente: 6.20). En 2022, le 
prix des truies se situait en moyenne entre CHF 0.99 
et 1.15 par kg poids abattu. A fin 2022, au total 19'321 
porcs d’abattage ont fait l’objet de mesures 
d’allégement du marché (emmagasinage: 14'987 
porcs; exportation: 4'370 demi-carcasses de porcs). 

Graphique 7: Abattages de porcs (par 1'000 
animaux)  

 
Source: Données de Proviande, Berne / Suisseporcs, Sempach 
 

Graphique 8: Evolution de l’abattage de truies  
> 120 kg poids abattu 

 
Source: Données de Proviande, Berne 

1.9 Stabilité du prix des moutons  
L’évolution du marché des moutons est stable, le prix 
se situant à un niveau réjouissant. Par rapport à 
l’année précédente, les abattages ont diminué de 2.8 
pour cent, alors que le prix des agneaux s’est amélioré 
de 1.5 pour cent. Malheureusement la situation par 
rapport au loup s’est aggravée de manière drama-
tique. Les mesures de protection des troupeaux ne 
déploient pas suffisamment leurs effets en cas de 
forte présence de loups. De plus, les loups ont appris 
à déjouer les mesures de protection. 

Graphique 9: Evolution du marché des moutons 

 
Source: Données de Proviande, Berne 
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Aux ventes aux enchères des vaches laitières, les prix 
étaient supérieurs de quelque CHF 200 par animal par 
rapport à l’année dernière. Les prix moyens aux ventes 
aux enchères de bétail laitier s’élevaient en 2022 à CHF 
3'703.-, pour animaux en gestation de la race à viande 
à CHF 4'150.-. Comparaison: en 2019, les recettes 
moyennes aux ventes aux enchères s’élevaient à CHF 
3'248.-. En 2022, 477 animaux d’élevage suisse ont 
été vendus à l’étranger (2021: 231), alors que 1'392 
animaux d’élevage au total du contingent ont été 
importés (y compris veaux au pied), pour une valeur 
de CHF 2'859’363 (2021 au total 1'520 animaux 
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d’élevage), 357 au taux hors contingent douanier 
(2021: 653). 2'482 bovins de zones franches ont été 
importés (2021: 2'456). Etat: 1er mars 2023. 

Graphique 10: Prix ventes aux enchères CH et AT 

 
Source: Agristat Brugg, OFAG, AMA.at, Banque de donnée des 
douanes, Swiss-Impex (nbr animaux import. compr. IZK et AZK) 

1.11 Stabilité de la consommation de viande  
Les chiffres du 
marché de la viande 
se développent tou-
jours de manière 
positive: la consom-
mation par personne 
est quasiment 

inchangée, alors que la population augmente 
légèrement. La part de viande suisse reste constante 
à 80,9 pour cent. Toutes sortes de viande confondues, 
on constate une fois de plus une hausse pour la 
viande de volaille (+ 4,4 pour cent). La plus forte 
réduction enregistrent la viande de cheval et la 
viande de veau. La production indigène a augmenté 
au total de 1.9 pour cent. La demande de viande par 
la gastronomie a augmenté fortement après la fin de 
la pandémie du coronavirus.  

Graphique 11: Evolution de la consommation de 
viande par personne  

 
Source: Données de Proviande, Berne 

1.12 Diminution de la production label  
La pandémie du coronavirus est à l’origine de 
différents changements parmi les canaux de vente. 
Après la suppression des mesures de protection en 
mars 2022, la vente de viande a diminué dans le 
commerce de détail, alors qu’elle a augmenté dans la 
gastronomie par rapport à l’année précédente. 
Conclusion: au total, les chiffres du domaine des label 
dans le marché de la viande a diminué sensiblement. 
 
Graphique 12: Part de label en % de la production suisse  

 
Source: UPS/Agristat 2021 et OFAG, ainsi que rapport SPA 
 
Suite à la diminution de la part d’animaux label, la 
Protection Suisse des Animaux (PSA) a lancé en 2020 
la campagne «offensive de vente de produits res-
pectueux des animaux» (viande, œufs et produits 
laitiers). En novembre 2022, une analyse mandatée 
par la PSA a été publiée concernant la création de 
valeur dans le domaine de la viande de bœuf et de 
porc. Celle-ci a déclenché une discussion controverse 
sur les marges et la transparence dans le commerce 
de détail. Voir aussi point 1.8.  

Graphique 13: Evolution des prix des producteurs et 
des consommateurs  

 
      A      B      C      D      E     F 
Bleu = Standard bas  Rouge = Standard élevé 
Jaune = Label   Vert = Bio 
A = Prix des producteurs novembre 2019 
B = Prix des producteurs février 2022 
C = Prix des producteurs juin 2022 
D = Prix à la consommation novembre 2019 
E = Prix à la consommation février 2022 
F = Prix à la consommation juin 2022 
 

Source: Prof. Dr. Binswanger, Fachhochschule Nordwestschweiz; 
Analyse de création de valeur de bovins et de la viande de porc  
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1.13 Augmentation de la pression sur les 
marges  
Le conflit entre la Russie et l’Ukraine qui a débuté le 
24 février 2022, a entraîné une hausse des coûts 
considérable pour l’ensemble de la chaîne de création 
de plus-value Viande. La pression croissante sur les 
marges a préoccupé le Syndicat pendant toute 
l’année. Il est regrettable que le secteur professionnel 
n’ait pas réussi à répercuter ces coûts supplémen-
taires en aval, sur les consommateurs et consomma-
trices. Une augmentation de 5 centimes par kg de 
viande vendu aurait des effets significatifs! 

Graphique 14: Evolution des prix des moyens de 
production / l’agriculture (indexée)  

 
Source: Office fédéral de la statistique, Agristat Brugg 
 
La tabelle 15 montre l’évolution des marges du 
commerce de bétail. Celle-ci a augmenté de manière 
disproportionnée en raison des coûts de l’énergie et 
des dépenses pour le bien-être des animaux (densité, 
etc.) plus élevés. 
 

Graphique 15: Evolution des marges indexées pour 
certaines dépenses  
 

 
Source: Données relevées par le SSMB 

2. Les activités politiques en 2022 

2.1 L’environnement politique général 
A l’instar des années précédentes, 2022 était 
marquée par de nombreuses interventions politiques 

visant la protection du climat, le bien-être animal et 
la durabilité de la production agricole, ainsi que 
contre la consommation de viande. Le 25 septembre, 
les citoyens suisses ont rejeté nettement, par 63 pour 
cent, l’initiative contre l’élevage intensif. Ainsi, ils 
ont dit non à une détention d’animaux ordonnée par 
l’Etat en vertu des standards bio. Le SSMB a soutenu 
le comité s’opposant à cette initiative par un montant 
de CHF 30'000.-. 

L’objectif du Conseil 
fédéral est une 
réduction de 20 
pour cent des pertes 
d’azote et de phos-
phore de l’agricul-
ture. Il était prévu 
de mettre en 

vigueur une ordonnance y relative en 2023, celle-ci 
n’a toutefois pas abouti. En effet, par 93 voix contre 
90 et 7 abstentions, le Conseil national a également 
approuvé la motion «Demande de révision à la baisse 
de l'objectif de réduction des pertes des éléments 
fertilisants» de la conseillère des Etats Johanna 
Gapany (FDP/FR). Selon le Conseil fédéral, les 
mesures (initialement décidées) pour appliquer 
l’initiative parlementaire 19.475, ainsi que les charges 
liées au stockage et à la diffusion de lisier à faible 
émissions, réduisent de 11 pour cent les pertes 
d’azote et celles de phosphore de 18 pour cent. Toute 
mesures supplémentaires pour le solde de la 
réduction doit être prise par le secteur sous sa propre 
responsabilité. Il est évident que suite à l’approbation 
de la motion, le Conseil fédéral devra fixer un nouvel 
objectif de réduction pour la trajectoire de réduction 
« Nutriments ». 
Lors de la session de décembre, le Conseil des Etats a 
soutenu la proposition pour la politique agricole 
après 2022, suspendue il y a près de deux ans et 
désormais mise à jour. Les Verts et le PS aurait 
cependant souhaité une plus grande rapidité et un 
caractère plus obligatoire en faveur du climat et du 
bien-être animal. Le Conseil des Etats a rejeté la 
trajectoire d’extension «Bien-être animal» par 32 voix 
contre et 11 voix en faveur. Le trajectoire de réduc-
tion «Emissions de gaz à effet de serre» a été rejeté 
par 30 voix contre et 10 voix en faveur du projet. 

2.2 Prises de position du SSMB 
Le SSMB a élaboré une prise de position au train de 
mesures de la politique agricole 2022, il a en outre 
participé à de nombreuses adaptations dans le 
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domaine du droit privé, notamment du bétail de 
boucherie et des transports. 

2.3 Les adaptations juridiques en 2022 
Le 2 novembre 2022, le Conseil fédéral a approuvé le 
train de mesures de la politique agricole 2022. Entre 
autres, les taxes pour la BDTA ont été augmenté. Dans 
l’Ordonnance sur le bétail de boucherie, la base 
juridique a été créé pour l’introduction des recours 
payants. Au total, 19 ordonnances ont été modifiées. 
Les nouvelles dispositions entrent en vigueur le 1er 
janvier 2023.   

3. Les activités du Syndicat 

3.1 L’assemblée des délégués 
L’assemblée des délégués ayant eu lieu deux fois par 
la voie écrite en raison de la pandémie du 
coronavirus, en 2022, l’assemblée des délégués 
ordinaire a eu lieu comme de coutume, le 30 avril à 
Lupfig. Pour remplacer les membres du comité 
quittant leur fonction, à savoir Pierre Marti, Salavaux 
et Johann Santschi, Baggwil, ont été élus au comité 
Philippe Curchod, Dommartin et Jakob Reichen, 
Boltigen. M. Christian Hofer, directeur de l’Office 
fédéral de l’agriculture a prononcé un discours, dans 
lequel il a demandé si l’avenir de l’économie bovine 
en Suisse est assuré au vu de la PA22+ („Hat die 
Schweizer Viehwirtschaft mit der AP22+ noch eine 
Zukunft – Konsequenzen für den Viehhandel“).  

3.2 Le comité 
Au cours de l’année sous revue, le comité s’est réuni 
à deux reprises. Il a observé la situation actuelle sur 
les marchés et a discuté des marchés publics de bétail 
de boucherie, de la fixation des prix des veaux 
maigres, de la question de la pression croissante sur 
les marges et les coûts, ainsi que de la future 
orientation du Syndicat. Il s’est par ailleurs occupé de 
deux interventions politiques ayant un impact sur les 
activités commerciales.  

3.3 Le comité directeur 
Lors des trois séances du comité directeur du SSMB, 
les membres ont procédé à l’évaluation des marchés, 
ils ont analysé les pratiques commerciales et traité les 
affaires quotidiennes. Le comité directeur a suivi de 
près l’introduction de l’outil de classification BCC-3 à 
Saint Gall et a eu de nombreuses discussions avec 
Proviande à ce sujet. Les autres points forts des 
débats étaient les marchés publics de bétail de 
boucherie, les transports d’animaux – un chantier 
permanent – ainsi que l’écart grandissant entre la 

théorie et la pratique dans les questions vétérinaires. 
La pression croissante sur les marges commerciales a 
aussi régulièrement fait l’objet de discussions. Au 4e 
trimestre de l’année sous revue, les mesures 
d’allégement du marché ont été suivies régulière-
ment, ensemble avec l’Association commerciale du 
porc. 

3.4 Le secrétariat 
Le secrétariat est 
chargé de la prépa-
ration et de l’exé-
cution des affaires du 
comité et du comité 
directeur ; il est en 
outre fortement solli-
cité par les renseigne-

ments téléphoniques et les contacts avec différents 
offices et partenaires du marché. Une autre tâche 
importante du secrétariat était l’envoi hebdomadaire 
des informations rapides du SSMB. La situation 
désastreuse sur le marché des porcs a également 
sollicité fortement le secrétariat au dernier trimestre 
2022. 

Graphique 16: % Répartition des heures par an 

 
Source: Analyse du SSMB concernant les heures de travail 2022 
 

Bloc A: Formations et formations continues 
Bloc B: Organes, SQ, IT, Secrétariat, infos rapides 
Bloc C: Projets porcs /animaux dits à poils, SSV, NTGS 
Bloc D: Politique, bétail de boucherie, transports 
d’animaux, fixation de prix des veaux  maigres, conseils 
juridiques. 
 

Le gérant a par ailleurs représenté les intérêts du 
SSMB dans les groupes de travail / commissions 
suivants: 
 
• Président de la Commission Communication de base/ 

Exportation (promotion des ventes) CTEBS 
• Membre du Comité du groupe spécialisé TTS de 

Proviande 
• Membre de la commission de recours PSA pour les 

contrôles privés des transports d’animaux 
• Membres de la Commission Marchés et pratiques 

commerciales de Proviande  
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• Membre du comité de l’association SSV / NTGS et 
CarnaLibertas 

• Président du Groupe spécialisé porcs, NTGS 
• Hôte du groupe de travail ASTAG transports d’animaux  
• Gestion du secrétariat de l’Union suisses des 

commerçants de porcs 
• Membre du Conseil d’administration d’Identitas 
• Membre du comité de l’Union Européenne du 

Commerce de Bétail et la Viande (UECBV) 
• Membre du groupe spécialisé PPA, OSAV 
• Divers groupes de travail temporaires consacrés aux 

thèmes spécifiques auprès de l’OSAV, OFAG et 
Proviande (exigences standards veaux maigres, 
abattage de vaches en gestation, DNA TraceBack, outil 
de classification BCC-3, surproduction de porcs et 
autres) 

 
Différents membres représentent le SSMB dans les 
commissions suivantes: 
• Conseil d’administration de Proviande 
• Conseil d’administration GVFI International AG 
• Commission Marchés et pratiques commerciales de 

Proviande 
• Membre du groupe de pilotage durabilité de 

Proviande 
• CH-assurance bétail de boucherie 
 
Toutes les représentations du SSMB sont 
mentionnées nominativement à l’annexe 1. 

3.5 Les sections du SSMB 
A l’occasion des assemblées annuelles, il est apparu à 
l’évidence qu’il règne une certaine résignation et 
frustration – voire parfois de l’angoisse – parmi nos 
membres. Les règlements de plus en plus nombreux 
– notamment dans le domaine du transport 
d’animaux et la documentation – ainsi que les 
contrôles et plaintes pénales y relatifs, mais aussi la 
pression croissante sur les marges en sont les 
principales causes.  

3.6 L’évolution du nombre de membres 

Graphique 17: Evolution du nombre de membres 

 

Tabelle 1: Les sections du SSMB 

Section 2022 2021 

Bern / Berne 173 174 

Freiburg / Fribourg 43 43 

Jura / Jura 17 18 

Hauenstein 6 6 

Mittelland (AG/ZH/SH/SO) 85 85 

Neuenburg / Neuchâtel 11 11 

Tessin / Ticino 4 6 

VOV (AI/AR/GL/GR/SG/TG) 134 128 

Waadt / Vaud 47 51 

ZSVV (LU/ZG/UR/NW/OW) 134 137 

Membres individuels  5 5 

Entreprises commerc. 3 3 

SHV 1) 29 membres 29  

   

Total 662 667 
1) SHV = Association commerciale du porc 

3.7 L’affiliation à l’UECBV  
L’assemblée annuelle de l'Union Européenne du 
Commerce de Bétail et des Métiers de la Viande 
(UECBV) a eu lieu du 19 au 21 octobre 2022 à Dublin 
(Irlande). Le SSMB a été représenté par Otto Humbel 
et Peter Bosshard. Bien que les thèmes liés au climat 
et à la durabilité aient dominé dans les différents 
discours, on a clairement compris que les 
consommateurs en Europe n’ont plus suffisamment 
d’argent pour acheter de la viande. Les Pays-Bas 
affichent, pour les aliments, une inflation de 15 pour 
cent en octobre 2022, en Hongrie ce sont à 30 pour 
cent. Les problèmes sur le marché des porcs (à 
l’exception de l’Espagne), l’aptitude au transport ainsi 
que – malheureusement toujours – les 
réglementations de plus en plus denses et les 
contrôles plus fréquents se situent au top de la liste 
des problèmes et soucis dans tous les pays.  

4. Les autres activités du Syndicat 

4.1 Les activités dans le domaine de la santé 
animale 

4.1.1 SSV et NTGS 
Avec la mise en place de l’organisation Santé des 
animaux de rente suisse (NTGS) a été fondée, le 1er 
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octobre 2021, Santé Bovins Suisse (SBS). Il était prévu 
d’intégrer le Service Sanitaire Veaux Suisse (SVV) dans 
Santé Bovin Suisse. Ce qui a été élaboré par le SVV 
doit être poursuivi et conservé de manière durable. 
C’est ainsi que le SVV a défini ses principes à 
l’occasion des discussions d’intégration. Pendant 
l’année sous revue, on a pu constater que les 
détenteurs montraient une certaine «fatigue» face 
aux nouvelles charges et documentations exigées. On 
peut également observer un respect grandissant et 
justifié vis-à-vis de la protection des données. Ce sont 
les principales raisons pour lesquelles l’enthousiasme 
pour la participation à SBS est limité. 

Graphique 18: Evolution des membres SSV 

 
Source: Rapports de gestion SVV 2017-2022 
 
Compte tenu du rapport d’évolution du SSP et des 
recommandations, un groupe de travail du Service 
vétérinaire suisse a développé de nouveaux objectifs 
pour la Santé des porcs 2025+ . La NTGS devait diriger 
la coordination du projet. Le comité d’experts Suisse 
est désormais l’organe stratégique dans le domaine 
de la santé des porcs; ce comité a été élargi à 10 
membres ayant droit de vote. Peter Bosshard 
représente le SSMB dans ces diverses organisations. 

4.1.2 Réduction de l’utilisation d’antibiotiques 
Par les programmes de santé et l’optimisation des 
conditions de détention, l’agriculture suisse s’efforce 
depuis des années de réduire les besoins en 
antibiotiques dans la détention des animaux de rente. 
Et cela valait la peine: depuis 2008, l’utilisation 
d’antibiotiques a diminué de 60 pour cent. Par 
rapport à l’année dernière, la quantité totale 
nécessaire a diminué de 2 pour cent, celle des classes 
des antibiotiques critiques de 7 pour cent. Début 
décembre, la Confédération a publié le 2e rapport IS 
ABV. 

4.1.3 Groupes de travail PPA 
Compte tenu du nombre grandissant de cas de peste 
porcine en Europe, Proviande a institué le groupe de 
travail ad hoc. Celui-ci s’occupe des problèmes de 
vente de porcs suite à l’apparition d’épizooties ou 

d’autres événements, telles que cyberattaques ou 
pannes de grande envergure dans une entreprise 
d‘abattage. Au cours de l’année sous revue, un 
« Committment » (engagement) largement appuyé 
par le secteur professionnel a été élaboré. Cet 
engagement veille à ce que les acteurs principaux sur 
le marché garantissent la vente des porcs et de la 
viande des animaux issus de zones de protection et 
de surveillance de la peste porcine. 
Suite à la mise en œuvre du Committment PPA du 
secteur professionnel, l’OSAV a adapté, le 
26.07.2022, les directives techniques concernant la 
désignation et le traitement de viande issus de zones 
de protection et de surveillance pour lutter contre la 
peste porcine africaine. 
L’OSAV a institué un groupe PPA du secteur. Ce 
dernier coordonne les activité des autorités et les 
acteurs du marché, dans le but réduire au minimum 
les dommages collatéraux en cas de déclaration de la 
PPA. 

Graphique 19: Aperçu de la peste porcine en 
Allemagne  

 
Source: Institut FriedricH-Löffler, Allemagne, état 16.12.22) 

4.1.4 La BVD toujours présente 
L’éradication de la 
diarrhée virale bovine 
(BVD) progresse, 
toutefois le virus n’a 
pas encore 
totalement disparu 
en Suisse. Au cours de 

l’année sous revue, 82 déclarations de la maladie ont 
été signalées. Le 31.12.2022, dans 107 détentions 
d’animaux, des bovins en gestation étaient frappés 
d’une interdiction individuelle. Avant le début du 
programme d’éradication, la BVD causait en Suisse 
des dommages économiques annuels de 9 à 16 
millions de francs. Notamment pour le commerce de 
bétail, il est important de respecter les mesures de 
sécurité bio.  
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Graphique 20: Animaux PI par canton en % 

 
Source: Banque de données OFAG: épizooties Suisse 31.12.2022 

4.1.5 La maladie de la langue bleue 
En ce qui concerne la maladie de la langue bleue, 
l’ensemble du territoire suisse est soumis à la zone 
réglementée du type 8. Dans le trafic d’animaux 
international, ce fait constitue régulièrement un 
grand problème et l’économie bovine suisse est, de 
ce fait, défavorisée. Le 29 octobre 2020, on a 
enregistré le dernier cas de langue bleue à 
Sarmenstorf / AG. Les conditions du Règlement 
délégué 2020/689 de l’UE pour attribuer à la Suisse le 
statut de pays sans maladie de la langue bleu, sont 
réunies. Afin que l’UE reconnaisse ce statut, il 
conviendrait de mettre à jour l’accord vétérinaire 
bilatéral CH-UE. Toutefois, pour des raisons 
politiques, la mise à jour de cet accord est bloquée 
depuis 2019 (accord-cadre!). L’OSAV est intervenu à 
plusieurs reprises, l’UE ne réagit toutefois pas. 

4.2 Les activités dans le domaine du bétail de 
boucherie  
4.2.1 Les activités dans le domaine des petits 
ruminants 
Le contrôle du trafic des petits ruminaux s’est 
rapidement et bien établi. A partir de 2024, les 
cheptels ne doivent plus être déclarés manuellement. 
Depuis novembre 2022, les données UGB peuvent 
être ressorties directement de la Banque de données 
sur le trafic des animaux, de manière analogue aux 
bovins et équidés. L’assainissement nationale du 
piétin, débutant en octobre 2024, représente un défi 
pour la commercialisation. Au cours de l’année sous 
revue, le SSMB a pris contact avec divers acteurs, 
dans le but de pouvoir participer en temps utile à ce 
projet. Au cours du premier semestre 2023, 
Proviande procédera à un essai de dissection de 
moutons. En raison de l’obligation de signaler, il est 
dès lors possible de sortir de la BDTA les données 
concernant l’âge. Ceci a pour conséquence qu’en 
vertu de l’Ordonnance sur les épizooties, certains 

abattoirs soient obligés désormais de partager en 
deux les carcasses d’agneaux de plus de 12 mois 
(environ 2.2 % de tous les abattages), afin de pouvoir 
enlever la moelle épinière. Conséquence: une perte 
de valeur des agneaux concernés. Pendant l’année 
sous revue, Proviande a par ailleurs institué un 
groupe de travail pour discuter de la question de 
l’abattage de moutons en gestation. 

Graphique 21: Moutons et chèvres enregistrés sur 
la BDTA 

 
Source: Statistique des animaux, Identitas 

4.2.2 Les recours payants 
Dans le cadre du train 
de mesures agricoles 
2022, le Conseil 
fédéral a créé la base 
juridique pour rendre 
les recours payants 
par l’adaptation de 
l’Ordonnance sur le 

bétail de boucherie. Proviande, avec le secteur 
professionnel, élaborera les dispositions 
d’application détaillées. Les discussions au cours de 
l’année sous revue ont révélé qu’il conviendra de 
mettre à jour également le règlement de recours de 
droit privé, car il existe une interdépendance par 
rapport aux réclamations. Le nombre de recours 
ayant fortement augmenté dans les années 2021/22, 
le montant de 23 centimes par animal a été augmenté 
à 30 centimes au 1er janvier 2023. Proviande, les 
organisateurs de marchés et le commerce de bétail 
alimentent le compte de recours de manière 
paritaire. 
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Graphique 22: Evolution des réclamations 2022 

 
Source: Proviande, Berne 

4.2.3 Les efforts pour éviter l’abattage de 
bovins en gestation  
Les animaux en gestation ne doivent être abattus 
qu’en cas d’urgence et dans des situations 
inévitables. Pour atteindre cet objectif, le secteur 
professionnel s’est exprimé en faveur de mesures 
élargies pour les vaches et les génisses. La nouvelle 
recommandation est entrée en vigueur le 1er février 
2022. La taxe pour les abattages non justifiées a été 
augmentée de CHF 100.- à CHF 200.-.  Les directives 
applicables aux marchés publics de bétail de 
boucherie ont été adaptées, l’organisateur du 
marché, en cas d’indications sur la gestation 
manquantes ou erronées, peut être rendu 
responsable pendant un délai de 35 jours. 

4.2.4 L’outil de classification BCC-3 
L’outil de 
classification BCC-3 
pour l’évaluation 
automatique de la 
qualité de carcasses 
est utilisé à l’abattoir 
«Breiteinsatz» à Saint 
Gall depuis le 1er 

janvier 2022. Le commerce de bétail a fait de 
nombreux commentaires et critiqué l’insuffisance de 
taxation par l’outil pour la classe de graisse (MT & KV). 
L’analyse de grande envergure des chiffres BCC-3 au 
cours du premier semestre révèle que l’exactitude de 
la charnure (sur la base des paramètres de validation) 
s’élève à 92 pour cent (exigences minimales 75 pour 
cent), et pour la graisse, elle est de 90.1 pour cent 
(exigence minimale 85 pour cent). Désormais 
Proviande recueille des données supplémentaires 
pour observer les fourchettes lors de la définition des 
classes de graisse par l’outil BCC-3. 

Graphique 23: Outil de classification BCC-3 

 
Source: Proviande Berne et Frontmatec 

4.2.5 Les marchés publics de bétail de 
boucherie 
Les marchés publics de bétail de boucherie ont une 
nouvelle fois donné lieu à des discussions tout au long 
de l’année sous revue. Etant donné que certains 
organisateurs de marché n’ont parfois pas appliqué 
correctement les directives de Proviande (p. ex. 
paiements aux fournisseurs) et que les acteurs du 
marché ont parfois exploité à fond les dispositions 
(formation de contingent), Proviande a institué un 
groupe de travail qui a pour tâche d’examiner les 
règles du jeu sur ces marchés. Les résultats de ce 
groupe de travail sont attendus au printemps 2023. 

Graphique 24: Animaux présentés aux marchés 
publics de bétail de boucherie  

 
Source: Proviande, Berne 

4.2.6 Proviande – Groupe de pilotage 
Durabilité  
Le conseil d’administration de Proviande a institué un 
groupe de pilotage Durabilité. Otto Humbel 
représente les intérêts du SSMB dans ce groupe. Ce 
groupe de pilotage Durabilité détermine les axes 
stratégiques des activités dans ce domaine d’action. 
Le groupe de pilotage harmonise les thèmes de la 
durabilité à l’intérieur du secteur professionnel et 
clarifie les besoins. La durabilité comprend les trois 
éléments écologie, économie, et questions sociales.  

0

10

20

30

0

20’000

40’000

60’000

80’000

2018 2020 2021 2022

bovine mouton

% tot. Bovine % tot. Mouton

Les résultats de taxation 
BCC-3 sont parfois 

dénigrés à tort. Toute 
nouveauté suscite 

l’opposition! 



Page 16 de 19 

4.2.7 Les entretiens avec les acheteurs 
Le SSMB s’entretien régulièrement avec les 
acheteurs. Au cours de l’année sous revue, la 
problématique de la pression sur les coûts et les 
marges s’est aggravée sérieusement à tous les 
niveaux de la chaîne de création de plus-value. La 
répercussion des coûts en aval a été discutée 
intensément. La surproduction massive de viande de 
port a toutefois rendu ce projet nettement plus 
difficile. Les marchés publics de bétail de boucherie et 
les fiches techniques pour éviter l’abattement de 
bovins en gestation sont régulièrement évoqués lors 
de ces entretiens. Par ailleurs, les premières 
expériences faites avec l’outil de classification BCC-3 
ont été échangées. 

4.3 Les activités dans le domaine du transport 
Le transport 
d’animaux est et 
reste à l’état de 
chantier sans fin, 
avec un nombre de 

réglementations, 
contrôles et plainte 
pénales à la hausse. 

Avec 45'000 à 50'000 contrôles par an, le secteur 
alimentaire et de la protection de la santé (dont fait 
partie le transport d’animaux) fait partie des 
domaines les plus fréquemment contrôlés. La 
nouvelle fiche technique relative à l’aptitude au 
transport est appliquée depuis avril 2022. Comme on 
pouvait s’y attendre, de nombreuses questions sont 
encore ouvertes et nécessitent une réponse. Ce guide 
n’est pas applicable dans la pratique. Les premières 
expériences montrent que des problèmes surgissent 
notamment lors de l’évaluation de la paralysies (75 
pour cent des cas). Un autre domaine critique est 
l’interprétation de l’aptitude au transport qui varie 
fortement entre les vétérinaires eux-mêmes.  

4.4 Les conseils juridiques 
Le SSMB offre à ses membres des conseils juridiques 
en collaboration avec l’avocat M. Jürg Niklaus, 
Dübendorf. Le nombre de consultations a fortement 
augmenté en raison des questions juridiques que 
soulèvent le transport d’animaux et l’aptitude au 
transport, l’inspection des animaux vivants et les 
garanties.  

Graphique 25: Nbr procédures juridiques SSMB 

 
Source: Analyses du SSMB 

4.5 La communication interne et externe  
Le SSMB entretient des contacts étroits avec les 
autorités, les partenaires du marché, les producteurs 
et les transformateurs. Ainsi, au cours de l’année sous 
revue, de nombreuses discussions ont eu lieu avec les 
partenaires du marché, les associations 
professionnelles et les autorités au sujet de la 
situation des marchés et des questions du quotidien. 
Par ailleurs, le SSMB continue ses échanges réguliers 
avec les associations de commerce du bétail et les 
marchands de bétail de toute l’Europe. La 
communication interne est assurée par le site 
internet  www.viehhandel-schweiz.ch ainsi que par 
les informations rapides du SSMB, diffusées par 
courriel et WhatsApp. Les échanges entre les 
membres du comité directeur et le secrétariat suivent 
un rythme hebdomadaire. 

Tabelle 2: Destinataires des informations rapides du 
SSMB  

Media / type d’envoi 2022 

Par courriel allem. (Nbr destinat.) 480 

Par courriel français. (Nbr destinat.) 81 

Par WhatsApp allem. (Nbr destinat.) 256 

Via WhatsApp franç. (Nbr destinat.) 39 

  

Taux d’ouverture courriels DE (%) 68 

Taux d’ouverture courriels FR (%) 51 

4.6 Les cours de formation et de formation 
continue du SSMB  
La collaboration avec les cantons et la Confédération 
a fait ses preuves et a été renforcée. Les cours OACP 
dans le domaine du transport d’animaux sont 
valables jusqu’en août 2023. L’autorisation de l’OSAV 
08/0040 pour la formation est, quant à elle, valable 
jusqu’au 23 janvier 2024.  

0

20

40

60

80

100

2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022

N conseils juridiques

La fiche technique 
relative à l’aptitude au 
transport nécessite des 
adaptations applicables 

dans la pratique  



Page 17 de 19 

50% 

L’audit de certification intermédiaire eduQua a eu 
lieu le 1er novembre 2022 et a été terminé avec 
succès. 

Tabelle 3: Formations / formations continues 

 Nbr cours Nbr. part. 

Formations 2022 2021 2022 2021 

Cours d’introduction 
commerce de bétail 
(3 jours) 

 
2 

 
1 

 
31 

 
38 

Cours de base transport 
d’animaux (2 jours) 

 
5 

 
2 

 
44 

 
82 

Cours de base transport 
de volaille (1 jour) 

 
0 

 
0 

 
0 

 
0 

Cours d’introduction 
commerce et transport 
de chevaux  

 
5 

 
5 

 
87 

 
89 

Cours de base transport 
d’animaux 
école agricole (1 jour) 

 
0 

 
0 

 
0 

 
0 

Cours de base animaux 
sauvages 
(1 jour, FSIFP) 

 
0 

 
1 

 
0 

 
18 

Formations continues     

Transport d’animaux, 
reconnu OACP (7 leçons) 

 
34 

 
21 

 
285 

 
496 

Transport de volaille, 
reconnu OACP (7 leçons) 

 
5 

 
8 

 
67 

 
103 

Transport de chevaux 
reconnu OACP (7 leçons) 

 
6 

 
11 

 
84 

 
152 

Commerce de bétail-
transport d’animaux  
(7 leçons) 

 
10 

 
5 

 
157 

 
68 

Transport de chevaux - 
commerce (7 leçons) 

 
4 

 
1 

 
54 

 
6 

Commerce de bétail-
transport d’animaux  
(leçons partielles) 

 
11 

 
6 

 
525 

 
236 

Commerce de chevaux – 
transport  
(leçons partielles) 

 
0 

 
1 

 
0 

 
23 

Webinaires  
 

 
0 

 
2 

 
0 

 
289 

Formations continues 
reconnues de particuliers 
 

 
1 

 
2 

 
1 

 
0 

 

Graphique 26: Evolution du nombre de formations 
et de formations continues 

 
Source: Banque de données des formations et formations 
continues du SSMB  

5. La gestion de qualité du SSMB 

5.1 L’évaluation des objectifs de gestion 

Tabelle 4: Evaluation des objectifs de gestion  

Objectifs définis selon GQ % atteints 

Participation active à la mise en place 
de NTGS 

 

Optimisation du système de fixation 
des prix des veaux maigres  

 

Accompagnement de Proviande 
(animaux de rente en gestation, etc.) 

 

Examen des règles du jeu des marchés 
publics de bétail de boucherie  

 

Observation active des 
développements en matière de 
numérisation  

 

Suppléance du secrétariat 
 

 

Prescription en matière de transport 
d’animaux, informations fiche 
technique aptitude au transport 

 

Développement de la formation et de 
la formation continue, webinaires 

 

Amélioration des recettes du SSMB, 
optimisation (coûts) 

 

Elargissement du système de qualité, 
problème ODMA 

 

Observation permanente des marchés  

Représentation politique du 
commerce de bétail 

 

Optimisation de la communication 
externe et interne 
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5.2 L’évaluation de la politique de gestion 
La politique de gestion détermine la stratégie du 
Syndicat suisse des marchands de bétail. La concor-
dance entre la politique de gestion et les objectifs de 
gestion permet de garantir une amélioration 
constante. La stratégie reflète la politique du Syndicat 
suisse des marchands de bétail, elle doit être 
examinée et adaptée. Les éléments stratégiques 
constituent la base des objectifs en matière de 
gestion 2023. 

5.3 L’évaluation du système de gestion  
Le système de gestion peut être considéré comme 
très bon. Ceci est confirmé par les déclarations et les 
réactions positives des marchands de bétail adhérant 
à la solution de la branche, ainsi que par les bons 
résultats des audits internes et externes. Les mar-
chands de bétail jugent le système efficace, clair et 
facilement applicable dans le travail quotidien. Ils 
jugent par ailleurs très favorablement l’organisation 
des formations et de la politique d’information. La 
maison Usys GmbH soutient le Syndicat dans le 
maintien et le développement du système de gestion. 

5.4 Les changements ayant des effets sur le 
système de gestion  
Il n’y a pas de modifications significatives à signaler 
qui auraient des effets sur le Système de gestion. Ce 
système est adapté en permanence aux données 
actuelles, il est complété et élargi en permanence. 
Une nouvelle version eduQua 2021 étant en vigueur, 
le système de gestion doit être adapté et complété en 
conséquence. En même temps, les autres chapitres 
du système de gestion seront examinés et adaptés si 
nécessaire. 

5.5 Les résultats des audits 
Les conseillers ex-
ternes Richard Suter 
et Christian Thürig, 
Usys GmbH, ont 
procédé aux audits 
internes annuels au-
près des marchands 
de bétail. Ces audits 

permettent d'examiner le respect des exigences 
formulées dans les normes, ainsi que celles du 
Syndicat. Quelques rares écarts ont été constatés. Les 
recommandations ont été prises en compte et mises 
en œuvre. Les certifications se sont déroulées avec 
succès. Peu d’écarts, indications ou recomman-
dations ont été signalés, ils ont immédiatement été 
appliqués. En 2022, aucun nouveau marchand de 

bétail n’a été certifié selon la solution du groupe 
professionnel du Syndicat. Quatre marchands de 
bétail ont renoncé à la certification ISO. Le 
31.12.2022, la solution de la branche selon la Norme 
ISO 9001:2015 du Syndicat comptait 80 membres. 
 

Graphique 27: Participants au système de qualité 
du SSMB 

 
Source: Analyses du système de gestion de la qualité par le SSMB 

 
Le 30.09.2022, le conseiller externe Richard Suter, 
Usys GmbH, a procédé à l'audit interne auprès du 
secrétariat du SSMB. L'audit intermédiaire externe 
auprès du secrétariat du SSMB, effectué par M. 
Martin Ruch, Swiss Safety Center (anciennement 
Swiss TS), a eu lieu le 14.10.2022 et s’est terminé avec 
succès. Aucun écart n’a été constaté. Les quelques 
recommandations et indices ont été prises en 
considération et appliqués lors de l'audit même.  

5.6 Les mesures préventives, de correction et 
d’amélioration  
Les mesures préventives et de rectification doivent 
être appliquées sans tarder, car elles permettent 
d’améliorer les processus et contribuent au 
développement du système de gestion. La 
surveillance permanente des marchés nationaux et 
internationaux, ainsi que le contact hebdomadaire 
avec les plus importants transformateurs de viande et 
les organisations du groupe professionnel, 
permettent de détecter les problèmes rapidement et 
de manière efficace, et des mesures de rectification 
et d’amélioration peuvent être prises en consé-
quence. Lors des audits de certification internes et 
externes auprès de marchands de bétail, peu d’écarts 
et indices ont été constatés. Les recommandations 
ont été appliquées immédiatement. 
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Graphique 28: Les mesures les plus fréquemment 
mentionnées 

 
Source: Analyses du système de gestion de la qualité par le SSMB  

5.7 La certification eduQua:2012  
L’auditeur Carl Jung, Swiss Safety Center 
(anciennement Swiss TS), a effectué la surveillance de 
la certification intermédiaire eduQua:2012 le 
01.12.2022. La base de cette surveillance était 
l’autoévaluation exigée par eduQua ainsi que les 22 
standards concernant l’institution et l’offre. Quatre 
cours de formation continue ont fait l’objet d’un 
audit, dont les résultats ont été jugés bon.  

6. Les comptes du SSMB de 2022 
Recettes: 
CHF    829’173 
2021: CHF 735’469 
2020: CHF 700’581 
 

Dépenses: 
CHF    785’615 
2021: CHF 759’700 
2020: CHF 692’465 
 

Titres: 
CHF   – 19’635 
2021: CHF   45’656 
2020: CHF     8’389 
 

EBDIT: 
CHF      43’558 
2021: CHF  - 24’230 
2020: CHF      8’121 
 

Résultat: 
CHF           549 
2021: CHF     1’053 
2020: CHF        895 

Total au bilan: 
CHF    877’594 
2021: CHF 948’841 
2020: CHF 954’352 

 
En 2022, les revenus des formations et des 
formations continues ont pu être relevés au niveau 
d’avant corona. On a pu constater un besoin de 
combler le retard dans ce domaine. Les recettes 
totales ont pu être augmentées de 13 pour cent, alors 
que les dépenses ont augmenté de 3 pour cent. 

7. Perspectives 
Ces prochaines années, la croissance économique en 
Suisse se ralentira probablement de manière 

significative. Selon les économistes, il est plutôt peu 
probable, selon l’état actuel de la situation, qu’une 
véritable récession s’installe. Toutefois, les risques 
d’une tendance à la baisse dominent. La guerre, 
l’insécurité en matière d’énergie et l’inflation rendent 
le pronostic nettement plus difficile. La forte inflation 
dans de nombreux pays est considérée comme un 
danger dans la mesure où elle pourrait entraîner des 
exagérations en matière de politique monétaire de la 
part des banques centrales, entraînant des hausses 
des taux d’intérêt considérables. Que signifient ces 
prévisions pour le commerce de bétail? Pour les 
animaux dits à poils, les perspectives sur les marchés 
restent positives, et le marché des porcs, aujourd’hui 
catastrophique, se redressera au cours des 
prochaines année. Les paramètres tels qu’un nombre 
croissant d’abattages de truies et l’utilisation moins 
fréquente de Blister indiquent une amélioration de la 
situation sur les marchés. Les thèmes comme par 
exemple le climat, la durabilité, le bien-être animal et 
la santé animale – thèmes qui gagnent en importance 
– constituent d’importants défis à relever. La citation 
d’Alan Cutis Kay, un informaticien américain, selon 
laquelle le meilleur moye de prédire l’avenir est de 
l’inventer, est tout à fait pertinente. Le commerce de 
bétail doit également s’occuper de ces thèmes et 
participer à leur développement. La durabilité 
économique et la sécurité alimentaire ne doivent pas 
être relégués à l’arrière-plan. Il s’agit aussi, à l’avenir, 
de diminuer les réglementations, et il faut espérer 
que le bon sens sera à nouveau plus souvent 
appliqué. De même, la lutte doit continuer afin que 
les coûts en forte croissance puissent être répercutés 
en avant, à savoir sur les consommateurs et 
consommatrices. 
 
Coire, Stetten, en janvier 2023. Otto Humbel et Peter 
Bosshard  
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